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C’est drôle, on rit parfois aux éclats, mais chaque 
situation nous invite à réfléchir sur certaines ques-
tions sérieuses auxquelles nos sociétés actuelles font 

face. «L’étrange affaire du pantalon de Dassoukine» 
est un titre, mais aussi une nouvelle du recueil qui 
nous amène dans les aventures d’un jeune haut fonc-
tionnaire marocain ennoyé à Bruxelles pour acheter 
du blé pour son pays. Pourtant, la surprise est de 
taille : des malfaiteurs avaient dérobé son unique 
pantalon à l’hôtel. Étrange situation pour ce jeune 
chargé des négociations avec la Commission euro-
péenne, et qui, pourtant gagnera ensuite son pari 
difficile.   
«C’est un pantalon de golf, l’œuvre d’un tailleur fou, 
le harnachement d’un clown. La chose a vécu, et 
même plusieurs vies, et des dures. Les couleurs qui 
la composaient à l’origine sont maintenant fanées 
mais on devine qu’elles ont dû jurer dur quand le 
monde était jeune. On croit deviner sur le tissu, sur 
la toile devrais-je dire, du jaune, du caca d’oie, du 
vert évanescent, de la terre d’ombre brûlée, des 
losanges rouges en surimpression… Mais n’acca-
blons pas l’épave car elle présente un avantage 
incontestable : elle est exactement à ma taille. Je 
jette cinq euros sur le comptoir, j’oublie mon pyja-
ma et je me précipite vers la salle de réunion : c’est à 
deux pas, au bout de la rue Froissart. Le planton 
tique en avisant le futal mais mes papiers sont en 
règle et il me laisse entrer en déplorant à voix basse 
la fin de la civilisation européenne. J’entre dans la 
salle, où mon irruption fait sensation. Le comité, 
qui est déjà là, sur une sorte d’estrade, s’exorbite à 
me regarder en dessous de la ceinture, comme si je 
me réduisais à deux jambes.», ’L’étrange affaire du 
pantalon de Dassoukine’’, Ed.Julliard.
Et d’ajouter : « (…) Il n’y a pas de sot métier.
-Dans l’absolu, non. Peut-être. Mais enfin, je suis à 
Bruxelles pour acheter un million de tonnes de blé!
- Tiens, l’inflation.», ‘’L’étrange affaire du pantalon 
de Dassoukine’’.
En effet, les neufs nouvelles formant «L’étrange 
affaire du pantalon de Dassoukine»  nous rappellent, 

par le prisme d’une écriture dense, humoristique, 
fluide, la complexité et l’absurdité du monde et de la 
condition humaine. Le sujet est universel. Ainsi, 
avec son style satirique et  acéré, l’auteur porte un 
regard profond, méditatif et interpellant  sur sa 
société, ses institutions et ses individus dont le quo-
tidien regorge d’histoires, d’anecdotes et de 
leçons.  L’humour y est certes, mais ce rire invite à 
réfléchir, à questionner… à travers des situations 
marrantes, étonnantes, parfois surréalistes, les nou-
velles («Dislocation», «Né nulle part», «Le garde du 
corps de Bennani»…) qui se penchent sur des ques-
tions relatives à l’identité, à la culture et au vécu des 
gens.
«(…) Oh Maati, toi et tes références françaises ... et 
parfois elle ajoutait : «Toi qui n’es même pas fran-
çais, toi qui es marocain.» Il avait essayé un jour de 
lui expliquer qu’il était marocain par le corps, par la 
naissance, mais «français par la tête», lit-on dans la 
nouvelle intitulée «Dislocation».
Sur un ton toujours comique, Fouad Laroui décrit  
avec finesse, légèreté, la vie des petites gens, des per-
sonnes cultivées qui débattent  dans des cafés casa-
blancais autour de différents sujets, mais aussi des 
profils réussis à la fois marocains ou néerlandais, à 
mi-parcours de leur vie. Or, l’auteur se penche par le 
truchement de son écriture intelligente, vive et théâ-
trale  sur les questions de l’étrangeté ; le fait d’être 
étranger et de vivre entant qu’étranger dans un autre 
pays, et celle de l’altérité et du rapport à l’autre. 
«(…) Cette histoire prouve ce que j’ai toujours 
subodoré. Les problèmes d’identité, ça n’existe pas. 
C’est nous-même qui les fabriquons ! «Qui suis-je ? 
Où vais-je ? A quoi sers-je ?»
 -«Dans quel état j’erre ?»
-Questions oiseuses ! Ce jeune homme ne se rend 
pas compte à quel point il a de la chance. C’est 
facile de dire : ouh là là, je ne suis né nulle part, à 
pas d’heure, bouh hou hou, qu’est-ce que je suis 

malheureux !», écrivait Fouad Laroui dans «Né nulle 
part.».
Sur les terrasses des cafés de plusieurs endroits à 
Rabat, à Casablanca ou encore à  Bruxelles, les dis-
cussions longues, voire interminables nous donnent 
un aperçu de la vie des gens et l’esprit de l’époque.
En effet,  ces hommes qui bavardent de tout et de 
rien, qui philosophent et qui s’expriment tout sim-
plement nous poussent à se poser des questions  sur 
des thèmes toujours d’actualité. Car, un café est 
aussi  une micro-société  où  les grands sujets sont 
abordés. Dans «L’étrange affaire du pantalon de 
Dassoukine», tout commence dans un café ; un lieu 
qui s’ouvre sur la grande société, ses transformations 
et métamorphoses. Ainsi,  le héros narrateur 
Dassoukine et d’autres personnages nous plongent 
dans des situations quotidiennes, cocasses dont les 
fins sont inattendues, mais qui remettent en ques-
tion le sens du monde, les divergences culturelles, les 
homogénéités de la société et des individus.

L’écrivain Eric Chacour (Canada, 
Egypte) a remporté le Prix des 5 conti-
nents de la Francophonie 2024 avec 
son premier roman “Ce que je sais de 
toi”, a annoncé, mardi, l’Organisation 
internationale de la francophonie 
(OIF).
«La trame de ce premier roman 
emprunte des chemins actuels dans le 
monde exploré par notre prix. La tradi-
tion rompue, un amour irrecevable, 
l’exil, la tension du retour, l’impossible 
résolution entre des vies écartelées dans 
le temps, l’espace, les espérances (...) 
Une histoire d’amour, de mémoire et de 
dévastation», a considéré le jury, présidé 
par l’écrivaine Faouzia Zouari, cité dans 
un communiqué de l’OIF.
Né à Montréal de parents égyptiens, 
Eric Chacour a partagé sa vie entre la 
France et le Québec. Diplômé en éco-
nomie appliquée et en relations interna-
tionales, il travaille aujourd’hui dans le 
secteur financier.
Par ailleurs, la mention spéciale a été 
attribuée au Marocain Khalid Lyamlahy 
pour son roman “Evocation d’un 
mémorial à Venise” (Editions Présence 
africaine, France, 2023).
«Enquête et introspection du narrateur 

à partir du destin tragique d’un exclu 
dans la ville du tourisme, du carnaval, 
de l’amour... Écriture poétique et 
envoûtante, témoignage percutant sur 
la migration douloureuse et le sort 
indigne des déplacés avec clarté de vue 
et questionnements profonds. Le texte 
dépasse la spéculation et touche aux 
limites de l’humanité», estime le jury.
Khalid Lyamlahy est un universitaire, 
écrivain et critique littéraire marocain 
vivant aux Etats-Unis. Avant Évocation 
d’un mémorial à Venise, il a publié en 
2017 «Un roman étranger» chez 
Présence africaine.
Créé en 2001 par l’OIF, le Prix des cinq 
continents de la Francophonie récom-
pense chaque année un texte de fiction 
narrative (roman, récit et recueil de 
nouvelles) original. Il met en lumière 
des talents littéraires reflétant l’expres-
sion de la diversité culturelle et édito-
riale en langue française sur les cinq 
continents. Concrètement, les lauréat(e)
s reçoivent un montant de 15.000 euros 
(5.000 euros pour la mention spéciale 
du jury) et bénéficient d’un accompa-
gnement promotionnel pendant toute 
une année, l’OIF assurant leur partici-
pation à des rencontres littéraires, évé-

nements et salons internationaux.
Célébrée cette année hors les murs de 
l’OIF, dans un format entièrement 
renouvelé, la 22e cérémonie de remise 
du Prix des 5 continents de la 

Francophonie s’est déroulée ce mardi au 
Musée de l’Homme à Paris, en présence 
de Louise Mushikiwabo, Secrétaire 
générale de la Francophonie, Franck 
Riester, Ministre délégué auprès du 

ministre de l’Europe et des Affaires 
étrangères, chargé de la Francophonie et 
des finalistes, des membres du jury et 
de représentants du monde littéraire et 
diplomatique. 

Un recueil de nouvelles  délicieux, originel, cocasse, et philosophiquement  profond.  Prix Goncourt de la nouvelle 2013, 
«L’Étrange affaire du pantalon de Dassoukine» de Fouad Laroui, paru aux Éditions Julliard, est l’une des pépites de la littérature 

marocaine d’expression française.

De l’absurdité de la condition humaine 

Mention spéciale attribuée au Marocain Khalid Lyamlahy

Eric Chacour, lauréat du Prix des 5 continents 
de la Francophonie 2024

«L’étrange affaire du pantalon de Dassoukine» de Fouad Laroui 

N° 14724-  Lundi 1 avril 2024 1214

Ramadaniates 2024

Mohamed Nait Youssef 

N° 14724-  Lundi 1 avril 2024 3


	FRP03 DU 01-04-2024 ok

